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Excellences, Mesdames et Messieurs les délégués, chers collègues et amis, 

Les échanges des deux derniers jours ont été denses et sans détours. Les enjeux 

n’auront échappé à personne. L’heure n’est plus aux atermoiements: chaque nouveau 

choc entame un peu plus les défenses des communautés rurales, en particulier dans les 

pays les moins avancés. Ce constat commun est le fondement de FIDA14. 

En deux journées de débat, nous sommes aussi parvenus à rapprocher nettement les 

points de vue quant au rôle du FIDA. Tous les États membres ont affirmé l’importance et 

la pertinence de cette institution – de son mandat, de sa portée, de son modèle et de 

ses résultats. Si le FIDA n’investit pas dans ce « premier kilomètre », personne ne le 

fera.  

Je vois aussi que vous avez fait bon accueil d’une part aux trois priorités que sont les 

marchés ruraux, l’emploi rural et la résilience, et d’autre part au cap proposé concernant 

la collaboration avec le secteur privé, l’innovation et le passage d’une logique de 

transversalisation à une logique d’intégration. Des questions très précises ont aussi été 

soulevées concernant l’articulation concrète entre opérations souveraines et non 

souveraines, les ambitions du FIDA en matière d’opérations non souveraines, la manière 

dont l’intégration se traduirait au niveau des pays, l’avantage comparatif du FIDA dans 

les situations de fragilité ou de conflit et, pour ce qui est des scénarios financiers, sur la 

concessionnalité, l’éventualité d’un scénario moins favorable et le niveau d’ambition pour 

le secteur privé. Comme l’a indiqué la présidente, nous espérons que la prochaine 

version du rapport répondra à ces questions, à la lumière des échanges que nous 

poursuivrons avec nombre d’entre vous et avec la présidente elle-même.  

Nous sommes ici pour écouter – pour savoir si le cap proposé retient vos suffrages, et il 

me semble voir que c’est le cas. Nous avons désormais une vision plus nette des points 

de convergence, des domaines où les pourparlers doivent se poursuivre et des questions 

sur lesquelles le rapport devra gagner en précision. Nous devons également approfondir 

le travail préparatoire sur certains points que vous avez soulevés. 

Les équipes vont maintenant s’employer à réviser le projet de rapport, à préciser le 

cadre de financement et à mieux définir les engagements et l’architecture de résultats, à 

la lumière des observations soulevées au dernier point à l’ordre du jour.  

J’aurais tort de prétendre que les choses sont simples. J’ai déjà eu l’occasion de le 

remarquer, le contexte est moins porteur, les ressources plus rares, et les besoins plus 

grands que jamais. Des choix s’imposent, non seulement en ce qui concerne l’envergure, 

la profondeur et les priorités de notre action, mais aussi quant aux promesses que nous 

pouvons faire et tenir. L’inverse voudrait dire de sous-investir dans les populations 

rurales et les systèmes dont dépendent la sécurité alimentaire et la stabilité – le coût 

serait d’un tout autre ordre de grandeur. L’envergure de nos travaux et résultats 

communs dans le cadre de FIDA14 est tributaire de l’engagement collectif que nous 

saurons bâtir dans les prochains mois. Nous nous réjouissons sincèrement à la 

perspective de travailler avec chacun et chacune d’entre vous, et je tiens à vous 

remercier toutes et tous pour votre engagement et pour celui de vos pays. À celles et 

ceux qui repartent aujourd’hui, je souhaite un excellent retour. 

Je vous remercie. 


